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EN COUVERTUREEN COUVERTUREEN COUVERTURE

SOLDES D’HIVER 

DES ARTICLES CHERS ET UN 
POUVOIR D’ACHAT ÉRODÉ
La saison des soldes est une occasion tant attendue par plu-
sieurs d’entre nous, qui profitent souvent des bonnes affaires et 
des promotions que proposent les vendeurs afin de renouveler 
leurs garde-robes, la moderniser avec de nouveaux vêtements 
dernier cri. Tant de Tunisiens n’ont pas manqué cet événement 
depuis son démarrage au début du mois de février dans le but 
de chercher la perle rare à prix  réduit et apporter de la sorte 
une nouvelle touche stylée à leur tenue et à leur look. 

«Les soldes sont normalement une bonne 
opportunité pour trouver des pièces à 
la mode qu’on peut se procurer pour 
rester dans la tendance sans pour 

autant dépenser beaucoup d’argent, car les prix des 

articles sont en général trop élevés hors la saison des 
soldes et il est impossible de pouvoir renouveler son 
dressing dans ce cas-là. Or, cette année, je n’ai pas 
pu vraiment profiter des soldes, même lors de la troi-
sième démarque, car les prix restent toujours hors de 

H.SAYADI
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portée d’autant plus que les pièces soldées, que les 
vendeurs exposent, ne correspondent pas vraiment à 
la tendance actuelle. C’est ce que j’ai remarqué dans 
la plupart des boutiques que j’ai visitées, du coup, 
j’ai préféré m’orienter vers la friperie», note  Farah, 
expert-comptable, que nous avons rencontrée mardi 
dernier dans une boutique de prêt-à-porter située à 
Tunis ville. 
Même si toutes ces boutiques dont la plupart affichent 
des réductions très importantes sur plusieurs pièces 
allant de 50 à 70%, certains articles restent tout de 
même trop cher, par rapport à la qualité-prix. Nadia 
nous explique qu’elle a choisi de s’offrir une seule 
pièce cette année qu’elle a achetée à moitié prix 
sans être trop convaincue par la qualité. «Il s’agit d’un 
manteau en fourrure de mouton, style over size que 
j’ai acheté à moitié prix, à savoir 200 dinars. C’est la 
meilleure offre que j’ai trouvée parmi tous les articles 
que j’ai repérés lors de cette saison. Franchement, j’ai 
remarqué que les saisons des soldes, en particulier 
ces deux dernières années, proposent des articles un 
peu démodés et en plus à prix relativement chers !», 
remarque Nadia avant de nous laisser continuer 
notre petit tour entre les rayons des magasins de 
prêt-à-porter.  
Quant aux vendeurs et exposants d’articles, la plupart  

de ceux que nous avons questionnés sur l’affluence 
des  clients pendant cet événement ont noté qu’elle 
était très moyenne surtout lors du démarrage des 
soldes, vu la crise économique qui a visiblement 
impacté le pouvoir d’achat des Tunisiens. Ils estiment 
par ailleurs que c’est au cours des derniers jours des 
soldes et les dernières démarques que les recettes 
peuvent être plus ou moins importantes.
Les impressions  collectées auprès des clients par 
rapport à la saison des soldes sont presque les 
mêmes. Idem pour les rayons destinés aux hommes, 
les offres ne sont pas très intéressantes et sont plutôt 
inabordables. Badis, par exemple, précise qu’il a boy-
cotté les soldes depuis quelques années. Il s’addresse 
plutôt à la friperie pour s’habiller au quotidien, alors 
que pour les occasions exceptionnelles, il s’oriente 
vers les boutiques et paye une somme considérable 
pour acheter l’article dont il a besoin. 
Il reste encore deux semaines avant la fin des soldes. 
Pourtant, les prix des articles soldés restent tout de 
même un peu élevés surtout pour les robes, les man-
teaux, les chaussures...On trouve des robes soldées 
à 80 dinars, des sacs à main à partir de 50 dinars.... 
Dépassant les moyens du Tunisien, et son pouvoir 
d’achat, la saison des soldes commence apparem-
ment à ne plus intéresser certains consommateurs.
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MODE ET TENDANCE

Le sac est un accessoire de mode essentiel dans nos garde-
robes. On le choisit en petit format, en grand format, en tissu 
ou autre matière... il accessoirise notre tenue et  rend notre 
look super tendance et à la mode. Pratique, il peut contenir 

tout ce dont nous avons besoin pour sortir, travailler... 
Si la tendance de ces dernières années a été consacrée pour les 
mini-sacs en minaudière, cela n’empêche pas que les gros sacs 
fourre-tout sont toujours d’actualité et  figurent encore dans les  
rayons et les vitrines des boutiques de prêt-à-porter. 
Pour cette saison printanière, on privilégie encore les mini-sacs à 
chaîne longue, qu’ils soient perlés ou ornés par de petits motifs en 
or, en argent... 
Côté couleur, on mise sur les couleurs tendance de la saison estivale 
qui continuent encore à figurer dans la nouvelle collection hivernale-
printanière de 2023. On peut porter les couleurs neutres comme le 
beige, le marron, que l’on associe parfaitement avec une doudoune, 
des leggins et des baskets pour un look sporty. On porte le sac en 
bandoulière pour un effet plutôt  sporty. 
Pour un look plutôt habillé et BCBG, on porte le mini-sac avec un 
manteau en over-size, une robe ou des jeans, avec des mocassins 
pour un total look classe et élégant, parfait pour aller au bureau, à 
un entretien d’embauche ou  un rendez-vous officiel. 
Pour les couleurs, on peut miser sur les couleurs claires, tel que le 
rose bébé ou poudre, surfer à la mode, le vert clair, le bleu ... sinon, 
les couleurs sombres, tels que le vert foncé, le marron, peuvent bien 
aussi se marier avec des couleurs de tenue en clair. Il faut juste savoir 
comment allier les pièces maîtresses, les bien mixer pour un style 
harmonieux et assorti sans trop tomber dans les fashion faux pas. 
Les gros sacs, style fourre-tout, en forme carrée, ont l’atout de donner 
à tout le look un style très élégant et classe. Ils se marient bien avec 
des pièces composées par un pantalon en palazzo, par exemple, 
une jolie veste ou un manteau long, des escarpins sinon une paire 
de bottines à la mode et le tour est joué ! Vous aurez un style très 
élégant si on y ajoute surtout des accessoires qui ajouteront une 
touche classe à tout l’aspect.
Les sacs à dos, tendance des saisons précédentes, marquent encore 
leur présence dans la catégorie des accessoires à la mode. Pratique 
et utile, le sac à dos va à merveille avec des tenues décontractées 
pour aller aux cours, ou pour faire les courses... 
Toujours dans la catégorie sac à la mode, on cite les pochettes  qui 
sont portées souvent dans des événements spéciaux. On  retrouve 
des modèles pailletés, perlés ou avec sequins qui peuvent  nous 
accompagner dans des soirées, des fêtes... Egalement, on peut aussi 
porter la pochette en cuir. 

LES SACS 
TENDANCE 
DE LA SAISON
Par Hela SAYADI
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PELLICULES CAPILLAIRES : 
TOUT SAVOIR POUR MIEUX 
LES ÉLIMINER !
D.B.S
* Source : www.passeportsante.net
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La présence de pellicules capillaires sur les épaules ou dans 
les cheveux représente un véritable calvaire surtout pour les 
personnes soucieuses de leur apparence et de leur impact sur 

autrui. Ces pellicules, pourtant bénignes, donnent l’impression que 
la personne en question n’accorde pas d’importance à son hygiène. 
Or, ce préjugé est archi-faux car des cheveux, fraîchement lavés, 
peuvent aussi faire chuter des petites particules de peau mortes !
Il faut dire que le problème des pellicules capillaires est assez 
fréquent puisqu’il touche quasiment une personne sur deux. Le 
ratio genre est au détriment de la gent masculine, notamment les 
jeunes. Ces pellicules ne sont autres que des fragments minuscules 
de cuir chevelu, appelés squames. Ces derniers se détachent du 
cuir chevelu sous forme de peau morte, due à une desquamation 
excessive.  Sans gravité aucune, la desquamation excessive résulte 
de plusieurs facteurs dont la Malassezia. Il s’agit de l’appellation 
scientifique d’un champignon dont la multiplication augmente 
davantage en présence des pellicules. Ce champignon accélère 
le renouvellement des cellules capillaires d’où l’accélération du 
processus de desquamation. 

Facteurs pathologiques, environnementaux et émotionnels
Autre facteur propice à la desquamation excessive du cuir chevelu : 
la dermatite séborrhéique ; une affection inflammatoire cutanée. 
Le psoriasis, qui est une maladie inflammatoire chronique cuta-
née,  affecte, lui aussi, le cuir chevelu.  Le facteur génétique n’est 
point à écarter non plus ! Outre les facteurs à risque purement 
pathologiques, des facteurs environnementaux et émotionnels 
stimulent la desquamation excessive. Les spécialistes en citent le 
stress, les émotions fortes, la fatigue, la pollution, l’utilisation de 
produits parfaitement inadaptés au type de peau en question, etc. 
Prévenir l’apparition des pellicules capillaires est possible. Néan-
moins, il convient d’en identifier la typologie afin de définir les 
causes et les solutions les plus appropriées. En effet, les pellicules 
sèches dites « pityriasis simple » se détachent facilement et ne 
sont, généralement, pas accompagnées d’irritation du cuir chevelu. 
Ce n’est point le cas des pellicules grasses et de tailles nettement 
plus visibles, causées généralement par la dermatite séborrhéique. 
Dans ce cas, les squames couvrent des plaques rouges, des zones 
irritées  du cuir chevelu.  

Shampoing antipelliculaire et traitements médicaux
Pour venir à bout des pellicules capillaires, il suffit, dans la majorité 
des cas, notamment en cas de pellicules sèches, de se laver les 
cheveux fréquemment avec un shampoing antipelliculaire pour che-
veux gras ( dans le cas où la personne en  question a les cheveux 
gras ) ou pour cheveux secs. Ce type de shampoings spécifiques 
contient un antifongique ( pour traiter le champignon), un kérato-
lytique ( un exfoliant pour cheveux ) et des agents apaisants ( pour 
soulager le cuir chevelu des désagréments de la démangeaison ). 
Cependant, et à défaut de résultats satisfaisants, le recours à des 
traitements médicaux, préconisés contre la desquamation exces-
sive, s’impose. Le médecin dermatologue prescrit, dans ce cas, des 
produits capillaires à base de goudron de houille ( surtout dans 
le cas où la desquamation excessive est due au psoriasis), et ce, 
dans le but de ralentir le renouvellement des cellules capillaires. 
Le recours à des traitements à base de kétoconazole et de ciclo-
prox olamine a pour finalité de mieux lutter contre le champignon. 



JARDINAGE

LES BONS GESTES 
DU JARDINIER 
EN MARS

Source ; https://www.detentejardin.com/

Tout ce qu’il faut faire au jardin au printemps. Démarrez les 
semis, sous abri ou en pleine terre selon la région dans 
laquelle vous vous trouvez et le climat. Finissez les plan-
tations d’arbustes à racines nues avant la fin du mois de 
mars et terminez la taille des arbres fruitiers. Plantez égale-
ment les premières vivaces en godets et commencez les 
semis d’annuelles rustiques. En bref, préparez l’arrivée des 
beaux jours, tout en profitant des premières floraisons de 
bulbes de printemps.

Les bons gestes pour les fleurs 
et arbustes
- Coupez ras les tiges de cornouillers sanguins qui 
commencent à ternir pour favoriser l’apparition de 
nouveaux rameaux colorés.
- Divisez vos grands sédums dès que leurs bour-
geons ronds sont bien visibles. Avec une serpette 
ou un couteau bien aiguisé, fractionnez la souche 
en plusieurs morceaux d’au moins 7-8 bourgeons.
- Taillez le mahonia pour lui conserver une silhouette 
bien dense. Raccourcissez les tiges d’un quart à un 
tiers de leur longueur. Ne pratiquez cette taille que 
tous les 3-4 ans pour profiter de la fructification bleu 
marine.
- Apportez du sang séché aux camélias et rhodo-
dendrons. Cet engrais organique leur permet de 
conserver un feuillage bien vert. Avec un sol acide, 
c’est encore mieux.
- Faites vos premières jardinières de printemps : ne 
mettez pas de géraniums (il fait encore trop froid), 
mais des pensées, des primevères, des pâquerettes et 

des narcisses.
- Plantez les rosiers à racines nues, jusque mi-mars, 
dernier délai. Terminez aussi les plantations d’arbustes 
de haie.

Plantation de rosier à racines nues
- Plantez les vivaces en godets (sauf les iris) ou celles 
que vous divisez. 
- Semez des annuelles rustiques début mars (pavots, 
bleuets, nigelles soucis).  
- Nettoyez le tas de compost que vous videz. Étalez 
tout le compost mûr au pied de la haie, sur les mas-
sifs, au pied des arbustes.
- Bouturez les roses trémières, les euphorbes per-
sistantes, les hydrangéas, les sureaux, les cassis, les 
cognassiers. 

Au potager
- Semez les premiers légumes (radis, salade...) sous 
abri s’il fait encore froid. Puis, effectuez tous les 
semis de printemps: en petites quantités tous les 15 
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jours : les navets , les radis, les laitues, les carottes, la 
roquette. Semez aussi des capucines près des laitues 
: si les pucerons arrivent, c’est sur ces fleurs qu’ils 
iront en premier. 
- Semez quelques choux dans un coin abrité du 
jardin pour obtenir une douzaine de plantes, qu’ils 
soient fleur, brocoli, rave ou de Bruxelles, mais aussi 
des laitues, des poireaux, des céleris et quelques 
oignons rouges.
- Ouvrez vos tunnels ou châssis le jour, fermez-les la 
nuit. Secouez de temps en temps les voiles de forçage, 
moins efficaces quand ils sont très humides. 
- En climat doux, réservez un coin au chaud de votre 
véranda pour semer les tomates, les piments, et pour 
les plus habiles, les aubergines.
- Finissez de préparer les massifs et le potager. Net-
toyez les derniers débris, décompactez à la grelinette, 
commencez à planter des salades.
- Désherbez les parties laissées en terre nue depuis 
l’automne. 
- Broyez sur place et enfouissez les engrais verts 

semés à l’automne
- Prévoyez des semis de soucis et de tagètes, pour 
noyer les légumes dans les fleurs.
Au verger
- Plantez un sureau, c’est l’arbre providentiel des 
insectes auxiliaires. Il se multiplie très simplement 
par bouture.
- Faites encore quelques boutures de groseillier ou 
de cassis. Un simple bâton de 20 cm, planté en terre, 
et ça reprend.
- Refaites un traitement de protection au cuivre contre 
la cloque du pêcher, après la floraison.
- Terminez la taille des arbres fruitiers avant la mi-mars.
- Traitez les pêchers contre la cloque, en fin d’au-
tomne, avec une bouille nantaise (soufre et chaux). 
- Désherbez le pied des jeunes sujets (plantés il y a 
moins de 5 ans). 
- Taillez sans faute la vigne avant la fin mars, surtout 
si le temps est chaud.
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MOHAMED SAHNOUN, ANCIEN AVANT-CENTRE DU STADE SPORTIF SFAXIEN

«IL NOUS FALLAIT ÊTRE 
PRÊTS À SOUFFRIR !»
Propos recueillis par Tarak GHARBI

L’INVITÉ

Il incarne une espèce en voie de disparition, les bu-
teurs racés du temps où les attaquants se donnaient 
à cœur joie. Véritable force de la nature, ayant le but 
dans le sang, Mohamed Sahnoun a crevé l’écran par 
sa formidable moisson de buts : 258 en 14 saisons 
dans les années 1960-1970 selon le décompte offi-
ciel de son club, 576 toutes compétitions confon-
dues pour certains statisticiens. Terreur des gardiens, 
il lui arriva même d’aligner la bagatelle de 38 buts en 
1968-1969 en Ligue 2 ! 
Né le 21 juin 1941 à Sfax, notre invité, cette semaine, 
a paraphé une première licence lors de la saison 
1959-1960 pour les Cadets du Stade Sportif Sfaxien. 
Club avec lequel il disputa son premier match se-
niors en 1960-1961 contre la Patriote de Sousse (vic-
toire 2-1, deux buts de Sahnoun). Il prit sa retraite de 
joueur en 1973-1974 contre Kalaâ Sport (victoire 2-1). 
Sa carrière internationale se situe entre 1965 et 1967. 
A son, palmarès deux accessions en L1 avec le SSS 
(1967-1968 et 1970-1971).
Sahnoun a, par ailleurs, été sacré deuxième meilleur 
buteur de D1 saison 1971-1972 avec 10 buts, der-
rière Moncef Khouini (12). Quant à la carrière d’en-
traîneur du bomber sudiste, elle le vit depuis 1977 
prendre en mains les destinées des jeunes des «3S».
Ancien agent de la Siape (Groupe chimique tunisien, 
usine de Sfax), Sahnoun est parti à la retraite en 2010.

MOHAMED SAHNOUN, CHAQUE FOIS OÙ ILS VOUS 
CITENT, LES OBSERVATEURS PARLENT D’UNE 
FORCE DE LA NATURE. N’EST-CE PAS RÉDUCTEUR ?
Des qualités physiques, certes, il en faut dans un 
combat permanent face à un défenseur qui vous 
guette tout le temps. Pourtant, un défenseur comme 
Mohsen Habacha ne l’était pas moins. Je me rappelle 

qu’un jour, nous nous sommes heurtés lui et moi tête 
contre tête. Le bruit du choc, on pouvait l’entendre à 
partir des gradins ! Toutefois, nous nous sommes vite 
relevés sans subir de dommages. Comme si de rien 
n’était. Cela revient à l’hygiène de vie. A 20h00, je suis 
au lit. On s’entraîne très dur, et sérieusement. Après, 
place à la récupération à la maison. Mon frère Ali, qui a 
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joué libero à Redayef, puis à Métlaoui, me ressemblait 
énormément dans son jeu. Lui aussi était une force 
de la nature.

QUEL EST LE DÉFENSEUR QUI VOUS A ÉCŒURÉ, ET 
RENDU LA VIE DURE ?
Justement l’Etoilé Mohsen Habacha, très puissant et 
roublard, en plus du Stadiste Mohsen Jendoubi.

DE PAR VOTRE ENGAGEMENT PHYSIQUE PERMA-
NENT, VOUS AVEZ DÛ VOUS BLESSER TRÈS SOU-
VENT, NON ?
Les joueurs étaient très rugueux, vous imposant un 
combat physique féroce et de tous les instants. Et puis, 
quand on va jouer en D2 ou 3 Centre-Sud à Métlaoui, 
à Gafsa ou à Tozeur, dans la tête, il fallait se préparer 
à souffrir. D’ailleurs, j’ai eu les deux arcades ouvertes. 
Une fois, j’étais resté 24 heures sous surveillance à 
l’hôpital de Gabès. 

ON RACONTE QUE VOUS PRÉFÉRIEZ JOUER SUR 
TERRE BATTUE AUX TERRAINS GAZONNÉS. EST-CE 
VRAI ?
Le gazon me fatigue. J’ai été formé depuis ma jeune 
enfance sur des terrains durs, du reste comme tous 
les joueurs de ma génération.

VOUS QUI VOUS VOUS Y CONNAISSEZ, À VOTRE 
AVIS, LES BUTEURS D’ANTAN ONT-ILS SURVÉCU À 
LA RIGUEUR ÉCŒURANTE —SOUS PRÉTEXTE DE 
RÉALISME— DU FOOT D’AUJOURD’HUI DEVENU 
CADENASSÉ ?
Non, c’est une race en voie d’extinction au même titre 
d’ailleurs que les bons footballeurs. Il faut en étudier 
les raisons, car le foot, c’est d’abord les buts, la joie de 
ce moment magique quand le public crie tel un chant 
liturgique, un éclat jubilatoire : «Il y est !». En Tunisie, 
malheureusement, nous ne comptons plus des footbal-
leurs capables d’apporter du plaisir et des émotions. 

POURQUOI ?
Tout se fait aux entraînements. Au cours des séances 
quotidiennes, on n’accorde pas suffisamment d’intérêt 
aux gestes et à la technique spécifiques de l’attaquant. 
On ne corrige pas les erreurs qu’ils commet dans un 
match. Résultat : notre foot produit des défenseurs par 
«quantités industrielles», mais se montre stérile quand 
il s’agit de révéler un attaquant.

QUEL EST À VOTRE AVIS LE DERNIER GRAND ATTA-
QUANT TUNISIEN ?
Feu Mohamed Ali Akid. En plus de ses qualités de 
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L’INVITÉ

buteur implacable et de redoutable 
killer, il sait aussi pousser la délica-
tesse jusqu’à renvoyer les compli-
ments qu’on lui adresse. Un jour, nous 
jouions en lever de rideau au stade 
Taieb-Mhiri de Sfax contre l’Avenir 
Sportif de La Marsa. J’ai inscrit trois 
des quatre buts de notre victoire. 
Juste après, en match vedette, le 
Club Sportif Sfaxien recevait le Club 
Africain. Entre les deux matches, sur 
le chemin des vestiaires, je croise 
Akid qui était accompagné d’un 
journaliste. Celui-ci l’apostrophe en 
lançant: «Bravo pour le but que vous 
avez marqué dernièrement de la tête 
en équipe nationale». Et Akid de lui 
répliquer sèchement : «C’est vraiment 
peu de choses par rapport à ce que 
peut faire de la tête ce joueur-là!». Et 
il me montre du doigt en enchaînant 
: «Celui-là, c’est la classe pure».

UN PEU COMME HABIB MOUGOU, 
VOUS ÉTIEZ «TÊTE D’OR» DONC...
J’ai inscrit plein de headings spec-
taculaires qui ont amené mes adver-
saires à venir me féliciter. Une fois, 
alors que la Patriote de Sousse joue 
sa survie dans la dernière journée 
du championnat, l’entraîneur Rachid 
Daoud me fait entrer après la pause. 
Je marque d’abord d’une reprise 
de volée magistrale. Ensuite, trois 
minutes avant la fin, je récidive, mais 
cette fois-ci de la tête : le ballon per-
cute la transversale avant de rentrer 
dans les buts. Sous le charme, et 
malgré l’amertume de la relégation, 
le gardien adverse vient m’embrasser. 
Nous avons terminé deuxièmes de la 
poule Centre-Sud de D2, mais sans 
avoir eu droit à l’accession. 

QUEL A ÉTÉ VOTRE PLUS BEAU 
BUT ?
Je l’ai marqué d’un lob de la tête dans 
la cage du gardien de l’Etoile Spor-
tive du Sahel, Aleya Ajroud, au stade 
Maârouf. On a perdu ce jour-là (2-1).

AVEZ-VOUS MARQUÉ AU LÉGEN-
DAIRE ATTOUGA ?
Oui, et même deux fois dans un 
même match. Nous avons gagné 
(3-1), mais avons été relégués.

QUELLES ÉTAIENT VOS QUALI-
TÉS?
Détente, vitesse et tir foudroyant des 
deux pieds.

QUELLE ÉTAIT VOTRE IDOLE ?
J’appréciais Attouga, Mohamed 
Salah Jedidi et Khaled Hosni, un 

joueur très éduqué. Moncef Gaied, 
c’était la classe. Le maestro d’un 
orchestre nommé CSS au contact 
duquel nous nous sommes bonifiés. 
En effet, chaque jeudi, ou presque, 
le Stade Sportif Sfaxien disputait 
ses matches d’entraînement contre 
le CSS. En face, j’avais Habib Jerbi 
comme adversaire direct. Certes, les 
Noir et Blanc nous battaient régu-
lièrement 5-2, 6-3..., mais c’étaient 
des frères pour nous. Lundi, on se 
rencontrait tous, joueurs du CSS, SRS, 
SSS et OCK à Bab Bhar, et prenions 
un ticket de cinéma pour aller voir un 
film ensemble.

A VOTRE AVIS, QUEL EST LE MEIL-
LEUR FOOTBALLEUR TUNISIEN DE 
TOUS LES TEMPS ?
Les footballeurs de talent peuplaient 
les stades, et faisaient le bonheur 
de ceux qui paient leur ticket. Je 
citerais donc Tahar Chaibi, Hamadi 

Agrebi, Abdelmajid Chetali, Taoufik 
Ben Othmane, Hedi Douiri, Nejib 
Ghommidh, Moncef Khouini...

QUELS FURENT VOS ENTRAÎ-
NEURS ?
Chedly Zaddem, Mohamed Najjar, 
le père de Raouf, l’ancien libero 
du CSS et ex-ministre des Sports 
et président de la FTF, Skander 
Medelgi, Popov, Rachid Daoud, 
Jules Mathé. En sélection, Mokhtar 
Ben Nacef.

ET LES MEILLEURS D’ENTRE EUX ?
Les meilleurs entraîneurs tunisiens 
restent Abdelmajid Chetali, Ali 
Selmi, quelqu’un que j’apprécie 
énormément, Taoufik Ben Othmane 
et feu Ahmed Ammar. 

AVEC HAFEDH KHOUFI, AUX «3S», 
VOUS COMPOSIEZ UN TANDEM DE 
FEU...
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Oui, c’est l’homme de l’assist. Les 
yeux fermés, il sait d’instinct où me 
trouver. Notre entente était natu-
relle. Khoufi, c’était la classe. Il y 
a peu comme lui pour vous faire 
marquer plein de buts. Nous avons 
été formés ensemble par Mohamed 
Najjar. D’ailleurs, sous la conduite 
de ce dernier, j’effectuais parfois 
trois séances par jour, ce qui était 
impensable en notre temps. Bref, 
on ne peut pas parler de Sahnoun 
sans évoquer son alter ego, Khoufi.

LE FOOTBALL EST PLEIN D’INJUS-
TICES. VOUS EN AVEZ CONNUES ?
Enormément. En sélection d’abord 
où on faisait peu de cas des joueurs 
venant des petits clubs. Chacun veut 
faire jouer les siens. Pourtant, plu-
sieurs fois, j’ai été testé. Par exemple, 
avec la sélection du Centre et du Sud 
devant le club de l’ancienne URSS, 
Dynamo Minsk. Nous avons gagné 
(3-2). Dans notre équipe, il y avait les 
Mongi Dalhoum, Aleya Ajroud dans 
les bois, Mahfoudh Benzarti... J’ai 
agrandi la photo immortalisant cette 
occasion-là, et je l’ai accrochée à un 
mur dans mon salon. Chaque matin, 
je salue tous ces artistes ! Mais il n’y 
a pas que cette injustice-là.

QUELLE EST L’AUTRE ?
Elle se rapporte aux arbitres qui 
prennent parfois des décisions qui 
vous laissent pantois. Par exemple, 
je me rappelle avoir une fois inscrit à 
Kalaâ un but d’une détente de la tête 
sur un centre de Hedi Ben Hamida. 
Je saute très haut et envoie le cuir 
sous la transversale. Le juge inva-
lide un but des plus réguliers. Cette 
saison-là, Habib Agrebi, le frère de 
Hamadi, jouait avec nous.

POURQUOI LES ATTAQUANTS 
D’AUJOURD’HUI NE MARQUENT 
PLUS BEAUCOUP DE BUTS ?
Cela revient à un manque de 
confiance flagrant, et à une concen-
tration insuffisante. Je m’en rends 
compte avec les jeunes que j’en-
traîne. Ensuite, le carcan des sché-
mas dans lesquels ils évoluent fait 
qu’ils se sentent brimés. On les sent 
prisonniers des consignes. Cela se 
répercute sur l’efficacité et sur le 
spectacle. C’est dommage !

ENFIN, AVEZ-VOUS CONTINUÉ 
À SUIVRE DE PRÈS LE CLUB DE 
VOS PREMIÈRES AMOURS ?
Je ne l’ai jamais quitté. En effet, peu 
de temps après avoir raccroché, j’ai 

effectué une reconversion qui me 
parait naturelle, devenant entraîneur 
des catégories des jeunes de mon 
club. J’essaie de transmettre aux 
jeunes générations cet instinct du 
buteur, cette science du but. Et la 
tâche n’est jamais facile quand on 
voit dans quel contexte tactique de 
plus en plus prudent et frileux sont 
amenés à s’exprimer les attaquants 
d’aujourd’hui. D’une certaine façon, 
j’ai continué à servir le SSS pour 
lequel les temps sont durs.

POURQUOI ?
Tout simplement parce que l’argent 
est le nerf de la guerre. Jadis, le club 
était parrainé par la Siape, l’usine de 
transformation des phosphates ins-
tallée à Sfax. Maintenant, les temps 
sont très durs pour la quasi-totalité 
des clubs du pays, hormis deux 
ou trois qui peuvent s’appuyer sur 
des présidents qui sont en même 
temps de gros mécènes. En tout 
cas, le Stade Sportif Sfaxien fait de 
son mieux pour éviter de sombrer 
comme l’avaient fait beaucoup 
d’autres clubs mythiques. Surtout 
qu’à l’ombre du Club Sportif Sfaxien, 
il ne prétend pas pouvoir disposer 
d’une grande assise populaire.

L’INVITÉ
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HOROSCOPE

L’amour se présente à vous et votre par-
tenaire sans détour. Dans une forme 
olympique, vous devriez profiter de cet 
élan positif, qui pourrait par ailleurs vous 
valoir de belles surprises. Une rencontre 
amicale et impromptue pourrait avoir de 
très bonnes conséquences, soyez prêt 
à l’accueillir.

21 MARS AU 19 AVRIL

BÉLIER

Scorpion, votre bonne humeur vous 
encourage à connaître une vie sociale 
enrichissante, faites attention néanmoins 
à vos contraintes financières si vous 
multipliez les sorties. La popularité que 
vous connaissez cette semaine pourra 
vous donner un boost de confiance en 
vous bienvenu !

23 OCT  AU 22 NOV

SCORPION

Célibataire, vous vous délectez du badi-
nage et de la séduction sans forcément 
rechercher autre chose. Semaine pro-
pice pour faire du tri dans vos finances 
personnelles. Vous vous sentez un peu 
effacé et souffrez d’une baisse de tonus 
et d’une petite forme cette semaine, 
vous accorder une pause gourmande 
pourrait vous soulager.

23 NOV AU 21 DÉC

SAGITTAIRE

Vous vous tournez vers autrui sans 
hésiter et vous êtes particulièrement 
à l’écoute, mais vous pourriez avoir 
parfois une tendance à tout ramener à 
vous, ce qui va rapidement agacer votre 
entourage. Vos finances vous donnent 
du fil à retordre cette semaine.

22 DÉC- AU 19 JAN

CAPRICORNE

La période est très favorable pour une 
rencontre déterminante. Profitez d’un 
regain de vitalité et d’amour-propre. 
La semaine est propice à de nouvelles 
aventures et à casser la routine ! Vous 
pourriez prendre des décisions impor-
tantes qui vont mener à une amélioration 
de votre vie.

20 JAN AU 19 FÉV

VERSEAU

Cette semaine est sous le signe de l’amitié 
et des relations. Vous prenez soin de vos 
proches, par de petites attentions ou une 
oreille attentive. N’oubliez pas non plus de 
vous laisser chouchouter au passage et 
ne restez pas dans des relations à sens 
unique.

20 AVRIL AU 21 MAI

TAUREAU

Vous fonctionnez au coup de tête, atten-
tion aux dépenses trop rapides ! Prenez 
garde à ne pas accumuler des choses 
inutiles. Économisez-vous cette semaine: 
à vouloir faire les choses trop vite, vous 
pourriez en faire trop ou y aller trop fort. 
Vous êtes à fleur de peau, prenez du 
recul et tentez de vous ménager afin de 
reprendre des forces.

21 MAI AU 21 JUIN

GÉMEAUX

La semaine se présente particulièrement 
bien, la chance semble vous sourire et 
tout est plus simple ! Avec votre boost 
de tonus, peu d’obstacles se dressent en 
face de vous. Vous êtes du genre à foncer, 
mais ne couperez pas à la nécessité de 
faire vos comptes.

22 JUIN AU 21 JUIL

CANCER

22 JUIL AU 22 AOÛT

Des situations compliquées peuvent 
émerger cette semaine, mais cela vous 
permet de gagner en force. Vous pourriez 
être sujet à un grand moment de faiblesse. 
Surveillez votre sommeil et sa qualité. 
Attention, vous pourriez être victime de 
malhonnêteté cette semaine: n’accor-
dez pas votre confiance à n’importe qui 
aveuglément. Célibataire, ne prenez pas 
de décision hâtive quant à votre situation 
amoureuse.

LION

23 SEP AU 22 OCT

BALANCE

Vous risquez de ressentir quelques diffi-
cultés côté énergie : vous avez besoin de 
prendre soin de vous, et on ne lésine pas 
sur le petit-déjeuner ! Évitez de possibles 
tentations car vous êtes en proie à des 
pulsions d’achat. Ne faites pas preuve 
d’imprudence.

Profitez de la vitalité qui règne autour de 
vous et vous aide à être plus ouvert. Tant 
d’énergie sommeille en vous, vous auriez 
tout intérêt à vous inscrire à un club de 
sport. Vous avez une appétence pour le 
travail bien fait, et cette semaine devrait 
vous satisfaire amplement.

23 AOÛT AU 22 SEP

VIERGE

SIGNE DU MOIS

20 FÉV AU 20 MARS
POISSON

AMOUR
Votre avenir vous occupe, vous préoccupe ami 
Poissons et pas forcément exclusivement votre 
avenir sentimental ? Il semblerait en effet que 
vous passiez plus de temps à tirer des plans sur 
la comète, à tenter de cerner et de programmer 
l’orientation générale que vous souhaitez donner 
a votre existence qu’à courir le guilledou ? Le 
cosmos vous presse en effet de définir un plan 
d’action susceptible de poser les jalons de ce qui 
a plus ou moins long terme, décidera de votre 
quotidien et plus largement de votre futur ! 

MON CONSEIL :
Une année où l’avenir est en marche ! Il vous 
importera donc surtout de définir une ligne d’hori-
zon susceptible d’orienter votre destinée à long 
terme plus sans doute que de vous consacrer 
exclusivement à vos amours. Mais en fait, en bon 
poisson sentimental que vous êtes et restez, c’est 
sans doute à installer les meilleures conditions 
possibles à votre épanouissement que vous tra-
vaillerez cœur et âme !


